
Burundi : les fidèles de Zebiya de retour, inquiétude de Human Rights Watch

  RFI,Â 22/03/2020  Les quelque 1600 adeptes du culte de la prophÃ©tesse Zebiya sont de retour dans leur pays, le
Burundi. Ils ont Ã©tÃ© envoyÃ©s dans un centre de rÃ©Ã©ducation par les autoritÃ©s, aprÃ¨s avoir Ã©tÃ© expulsÃ©s par le
gouvernement congolais qui les accusait dâ€™Ãªtre en situation irrÃ©guliÃ¨re en RDC. Mais leur situation inspire toujours de
l'inquiÃ©tude.  
  Selon le HCR, les adeptes du culte de la prophÃ©tesse Zebiya Ã©taient venus lÃ©galement en RDC. Seulement, ils
n'avaient pas fait les demandes adÃ©quates pour y obtenir lâ€™asile.  RÃ©sultat,Â ces fidÃ¨les, qui ont fait l'objet d'exactions en
RDC, violentÃ©s pour certains au Rwanda, se retrouvent de retour dans un pays, le Burundi, oÃ¹ ils ont dÃ©jÃ  Ã©tÃ© massacrÃ©s
et menacÃ©s. Ce qui inquiÃ¨te lâ€™organisation de dÃ©fense des droits de lâ€™Homme, Human Rights Watch.  Â«Â On considÃ¨re
que leur vie est en danger,Â nous explique Lewis Mudge, directeur de HRW pour lâ€™Afrique centrale.Â LeurÂ sÃ©curitÃ© ne peut
pas Ãªtre assurÃ©e. Depuis 2013, Human Rights Watch a documentÃ© des abus commis contre ce groupe religieux,
particuliÃ¨rement des cas de tueries en mars 2013 Ã  Busende, dans la province de Kayanza, oÃ¹ la police a tirÃ© Ã  balles
rÃ©elles sur ce groupe de fidÃ¨les...Â   En 2015, il y a eu plusieurs adeptes qui ont Ã©tÃ© forcÃ©s de dÃ©clarer leur prÃ©fÃ©rence
pour le prÃ©sident Nkurunziza. Pour des raisons religieuses, ils ont dÃ©clarÃ© quâ€™ils ne pouvaient pas avoir dâ€™avis politique et
ils ont refusÃ© dÃ©clarer leur soutien au prÃ©sident du parti au pouvoir. Par la suite, ils ont Ã©tÃ© menacÃ©s fortement,
particuliÃ¨rement par les agents des Imbonerakure, les milices liÃ©es au parti au pouvoir BurundiÂ Â».  
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